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démocratie moderne. D’après cette doctrine néfaste, toute opi
nion est sacrée et peut être répandue 'librement et ù profusiv», 
parce que c’est un droit de l’homme. Pour être mis en prison 
aujourd’hui, il ne suffit pas qu’un homme ait conseillé, par la 
parole ou par les écrits, de tuer, il faut qu’il ait tué; il ne suf
fit pas qu’il ait exhorté 'la foule à renverser tout gouvernement 
et toute autorité par la torche ou par la baïonnette, il faut qu’il 
ait appliqué lui-même la torche aux propriétés ou enfoncé la 
baïonnette dans le corps d’un homme. De sorte qu ’avec cette 
jolie doctrine, l’assassin ou l'incendiaiie qui traduit en actes 
la propagande révolutionnaire est sévèrement puni — ce qui 
est juste — tandis que celui qui l’a exhorté à commettre ces 
crimes continue à jouir de la liberté de faire ce minet tre encore 
d'autres crimes — ce qui est dangereusement injuste.

On va sans cesse répétant que nos ouvriers sont bons et que 
nous n’avons rien à en craindre. Mais, même en supposant 
que tous nos ouvriers de la province de Québec fussent irrépro
chables, serait-ce une raison pour les exposer à la corruption 
en lâchant la bride sur le cou à tous les agitateurs en mal de 
révolution 1 Prenons garde! Tout récemment, l'un des direc
teurs de la American Alliance for Labor — association fondée 
aux Ktats-Unis pour lutter contre la propagande bolchéviste 
dans les milieux ouvriers — nous avertissait que les fauteurs 
des grèves canadiennes étaient des Industrial Workers of the 
World, anarchistes féroces, venus de Chicago et d’autres villes 
de l’ouest américain, et il ajoutait: “ Maintenant, la vague se 
dirige vers l’est. Le succès ou l’insuccès de ces troubles dépen
dra de la manière dont le travail canadien et le gouvernement 
du Canada agiront. Je ne serais pas surpris si le prochain 
assaut de ces fauteurs de troubles se faisait dans là province 
de Québec. Ceux-ci croient, en effet, que la population de , 
eette province est disposée à les recevoir. ” L’odieuse assu
rance des anarchistes Industrial Workers of the World, qui re-


